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Par
S y l v i e B a l m e r

«Une bonne nouvelle!».
Florence Pes-
cante a le sourire

aux lèvres. Rue de l’Hôtel-de-
Ville, à l’endroit de l’arrêt de
la Cluse, s’offrira bientôt
l’abribus tant attendu. Pas-
sage obligé des enfants de
quartiers de l’Orée-du-Bois,
des Prés-Verts et du Cerisier,
l’arrêt n’offre aucun couvert
aux écoliers, contraints du-
rant l’hiver de patienter sur le
tas de neige qui l’ensevelit.

Contrepartie publicitaire
«Au vu des difficultés financiè-

res de la ville, cettedépense est sans
cesse reportée», s’était insurgée
Florence Pescante. Inquiète,
cette mère de famille décidait
début septembre de faire ap-
pel à la générosité de dona-
teurs privés (lire notre édition
du 7 septembre dernier)

Moins de deux mois plus
tard, une solution a été trou-
vée. Active dans les actions so-
ciales ayant trait à l’enfance, la
société La Table ronde a pro-
posé au conseil communal une
enveloppe de 5000 francs pour
la réalisation de la structure.

«Noussommesbiencontentsque
cela se réalise, a confié Laurent
Iff, président de la société.
Quand on a vu les photos, pour

dire qu’on est près d’un collège,
nous avons trouvé ça assez problé-
matique... L’investissement entrait
dans le cadre des montants qu’on
peut allouer. Et au niveau de
l’image, c’était intéressant d’appa-

raître comme unique sponsor», re-
lève-t-il.

Reste encore à définir la
contrepartie de ce finance-
ment pour La Table ronde.
«S’ily ade la publicité, nous pour-

rions en retoucherune partie pour
nos actions sociales», imagine
Laurent Iff.

Interrogé à ce sujet, le prési-
dent de la Ville, Pierre Hai-
nard, n’y voit personnellement

pas d’inconvénient. «S’il n’y a
pas d’exclusivitéde la Sociétégéné-
rale d’affichage (SGA), on pour-
rait imaginer faire de la pub pour
financerles actions sociales de cette
société. Dans la mesure où ces pu-

blicités restent dans des limites rai-
sonnables», précise-t-il.

L’abribus devrait être livré
pour la fin de l’année. Aux
Travaux publics, l’ingénieur
communal Jean-Claude
Turtschy indique que, à ce
jour, «les plans de l’abri ont été
dressés par l’architecte communal.
Ils sont soumis actuellement aux
Services industriels qui doivent se
prononcer surdes câbles et une ar-
moire électrique qui se trouvent à
cet endroit. Les dimensions de
l’abribus doivent être adaptées aux
installations.»

La procédure suivra ensuite
son cours avec l’habituelle
mise à l’enquête simplifiée.

«On essaie de prendre de
l’avance au maximum. Pour ga-
gner du temps, on va essayer de
construire les fondations pendant
la consultation. Ensuite, le reste
des travaux pourra être exécuté
même s’il y a de la neige.»

Au chapitre du coût, «onfera
avec les moyens du bord.» Le don
de 5000 francs de La Table
ronde permettra de couvrir les
frais de matériel. Quant au
personnel de la voirie, il sera
mis à disposition par la com-
mune. On estime le coût des
abribus réalisés auparavant par
la SGA entre 25.000 et 30.000
francs. La structure installée à
la Cluse sera beaucoup plus lé-
gère, mais novatrice. «Ça de-
vrait être assez joli.» /SYB

Un abribus dans la hotte
LA CHAUX-DE-FONDS Engagée dans les actions sociales en faveur de l’enfance, la société La Table ronde

jouera les Pères Noël cette fin d’année en finançant l’abribus de l’arrêt Cluse, situé à la rue de l’Hôtel-de-Ville

En 2007, finie l’attente sur le tas de neige ou la chaussée. La Table ronde pourvoira au confort et à la sécurité des
écoliers qui pourront patienter au sec, sous le nouvel abribus offert par la société. PHOTO PESCANTE

Leçon concrète d’écologie
LE LOCLE Des classes de 9e année ont visité les maisons «nouvelle génération» du quartier
des Malpierres aux Monts. Les élèves ont compris les enjeux liés aux énergies renouvelables

Les Monts baignés de so-
leil dans les couleurs
d’automne! Le paysage

était magnifique hier matin
sur les hauts du Locle et le
temps se prêtait bien à vanter
les mérites solaires des mai-
sons construites aux Malpier-
res.

Les élèves de deux classes
de 9e année étaient reçues
hier matin par Maurice
Grünig, du Service de l’éner-
gie de La Chaux-de-Fonds, et
Lucien Willemin de Pro Cité,
promoteur du quartier dans sa
partie écologique. Au total,
neuf classes de 9e année au-
ront fait le déplacement pour
une leçon concrète d’écono-
mies d’énergie et de dévelop-
pement durable.

Question: comment trou-
vez-vous cette maison? Ré-
ponse spontanée de quelques
élèves: «Elle est pas belle, elle va
pas ici». Sourires de Maurice
Grünig et de Lucien Willemin
qui ne sont pas autrement sur-
pris. Ils expliquent. D’abord la
chasse à l’énergie grise – celle
qui sert à fabriquer les compo-
sants, briques, ciment, pein-
ture ou le transport – avec uti-
lisation d’éléments naturels,
comme le bois de chez nous,
laissé sans peinture et qui
vieillira tout seul, devenant
gris.

La maison est cubique, une
forme compacte pour un mi-
nimum de frottements avec
l’extérieur donc une bonne

conservation de la chaleur in-
térieure. Plus encore, un sys-
tème d’aération en circuit in-
terne, évite les fenêtres ouver-
tes et le froid qui s’engouffre.

Le toit, à un pan, est incliné
afin de recevoir un maximum
de soleil qui entre par les gran-
des fenêtres au sud. «C’est
l’énergie passive», soulignait Lu-
cien Willemin.

Petit chapitre encore sur les
énergies fossiles qui seront
épuisées dans 50 à 60 ans. «Ce
sera à vous de prendre les bonnes
décisions», fut-il dit aux jeunes
gens attentifs avant de les em-
mener à l’intérieur des mai-
sons.

Etonnement dans le local
technique de quelques mè-
tres carrés. S’y trouvent le boi-
ler de l’eau chauffée par le so-
leil, l’arrivée de l’air propre et
le retour de l’air vicié, ce der-
nier transmettant sa chaleur
avant de gagner l’extérieur.
Encore, un imposant stock
d’eau de pluie récupérée du
toit et servant pour les toilet-
tes, tellement gourmandes,
les bains, la douche, la lessive,
le jardin.

A côté, le stock annuel de
pellets (granulés de bois) pas
très volumineux, qui alimen-
tera le seul poêle de la maison.

«C’est intéressant et on a appris
beaucoup de choses, c’était bien ex-
pliqué. Et puis, c’est beau en bois
comme ça». Apparemment, le
message s’est frayé un chemin
dans les jeunes têtes. /IBR

Les maisons écologiques, aux Malpierres, ont servi d’exemples pour approcher, avec des élèves,
la question du développement durable et des énergies renouvelables. PHOTO LEUENBERGER

uelle longue gesta-
tion pour ce quar-
tier des Malpierres,
situé au nord du Lo-

cle, sur les Monts! Surtout
pour la partie dévolue à un
habitat écologique. Actuelle-
ment deux maisons sont
construites – l’une est déjà
habitée; deux mitoyennes
sont vendues, deux autres
sont en pourparlers. Le solde

va suivre pour constituer un
lotissement de 26 unités au
total, avec des maisons indivi-
duelles, des mitoyennes, une
chaînette de quatre maisons
ainsi qu’un immeuble de six
appartements. Le plan de
quartier est dans l’esprit des
maisons MSBRNouvelle géné-
ration et de développement
durable. A l’entrée du lotisse-
ment, des bancs de repos avec

une belle vue sur l’horizon.
Une route de petit gabarit re-
liera les maisons. Les espaces
de loisirs comprennent un
parc aux grands arbres, un ter-
rain de pétanque, un jardin
potager collectif, un foyer à
torrée à l’orée de la forêt et
une bordure de pré devenant
jardin botanique. Lucien Wil-
lemin, promoteur, rêve de tout
cela dans deux à trois ans. /ibr

Pétanque, potager, torrée...

Depuis lundi à 18h
jusqu’à hier à la
même heure, l’équi-

pe de piquet au poste per-
manent du SIS est interve-
nue à six reprises.

Interventions ambulance.
A La Chaux-de-Fonds,

lundi à 18h45, pour un ma-
laise avec le Smur et trans-
port à l’hôpital; à La Chaux-
de-Fonds, à 19h28, pour un
malaise sans transport; à La
Chaux-de-Fonds, à 20h14,
pour un malaise avec le
Smur et transport à l’hôpi-
tal; au Locle, à 20h20, pour
une chute sans transport; à
La Chaux-de-Fonds, hier à
15h17, pour une chute avec
le Smur et transport à l’hô-
pital.

Autres interventions.
A La Chaux-de-Fonds,

lundi à 22h43, pour une
poubelle en feu dans le hall
de la Gare. /comm-réd

LA CHAUX-DU-MILIEU �
Contes au Moultipass. Le
groupe des conteuses de Con-
tes-Act et ses musiciennes con-
vient les elfes, fées, lutins et
autres gnomes pour une soi-
rée de contes vendredi à 20h,
au Moultipass, en collabora-
tion avec l’Association de dé-
veloppement de La Chaux-
du-Milieu. L’entrée est libre,
avec chapeau à la sortie.
Comme de coutume, le pous-
segnon sera offert après la soi-
rée. /réd
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